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Ce que doit être l’éducation républicaine 

[…] C’est que le premier devoir d’une République est de faire des républicains, et que l’on ne fait pas un républicain comme on 
fait un catholique. Pour faire un catholique il suffit de lui imposer la vérité toute faite : la voilà, il n'a plus qu’à l’avaler. Le maître 
a parlé, le fidèle répété.  

(Bravos et vifs applaudissements) 

 Je dis catholique, mais j’aurais dit tout aussi bien un protestant ou un croyant quelconque, la différence, c’est qu’aux 
protestants on dit qu’il faut croire la Bible et aux catholiques on dit qu’il faut croire le pape. 

Mais, Bible ou pape, c’est toujours l’autorité prétendue  naturelle, et toute l’éducation cléricale aboutit à ce commandement ; 
croire et obéir, foi aveugle et obéissance passive. 

Pour faire un républicain, il faut prendre l'être humain si petit et si humble qu’il soit […] et lui donner l'idée qu’il faut penser par 
lui-même, qu’il ne doit ni foi ni obéissance à personne, que c’est à lui de chercher la vérité et non pas de la recevoir toute faite 
d’un maître, d’un directeur, d’un chef, quel qu’il soit, temporel ou spirituel.  

(Nouveaux applaudissements) 

Citoyens, je vous en prie, réfléchissez-y : Est-ce qu’on apprend à penser comme on apprend à croire ? Croire, c’est ce qu’il y a de 
plus facile, et penser, ce qu’il y a de plus difficile au monde. Pour arriver à juger soi-même d’après la raison, il faut un long et 
minutieux apprentissage ; cela demande des années, cela suppose un exercice méthodique et prolongé. 

C'est qu'il ne s'agit de rien moins que de faire un esprit libre. Et si vous voulez faire un esprit libre, qui est-ce qui doit s'en 
charger, sinon un autre esprit libre ? Et comment celui-ci formera-t-il celui-là ? Il lui apprendra la liberté en la lui faisant 
pratiquer. C'est en agissant qu'on apprend à agir, c'est en choisissant qu'on apprend à choisir. Et c'est là ce qui fait la vertu de 
l’enseignement supérieur dont nos amis Klotz et Hector Dépassé vous ont si dignement parlé. Je suis de leur avis, mais j'ajoute 
qu'à des degrés divers, il en est de même de tout enseignement, même de l’enseignement primaire. 

Il n’y a pas d'éducation libérale là où l’on ne met pas l'intelligence en face d'affirmations diverses, d'opinions contraires, en 
présence du pour et du contre, en lui disant : Compare et choisis toi-même !  

(Bravos et applaudissements) 

Sans doute, il y a des vérités incontestables, mais celles-là, l'Etat n’a pas besoin de les imposer : personne ne les conteste. Telles 
sont les vérités mathématiques, les lois fondées sur l'expérience dans tous les ordres de science. Celles-là, l’Etat les enseigne, 
non à titre de dogmes, mais à titre de vérités démontrées et que chacun peut toujours vérifier. Quant aux autres, aux croyances, 
aux opinions, aux hypothèses, aux convictions religieuses, par exemple, l'Etat ne les enseigne pas. Mais il ne veut accorder à 
aucune d'elles un rang privilégié, le droit de parler seule et d’étouffer la contradiction. Non, l'Etat républicain, qui a charge 
d'âmes, qui doit rendre les comptes de la génération présente aux générations de demain ; non, il n'a pas le droit de permettre 
que l'on élève les enfants de la France dans l’ignorance systématique de ce qu'il leur importe de savoir. Il a le droit d’exiger 
qu'on leur apprenne qu'il y a plusieurs religions sur la terre et comment elles se sont faites. Il a le droit de leur apprendre lui-
même l'histoire des religions, sans avoir celui de leur en donner une toute faite. Il ne dit pas : « Voilà mon dogme, voilà ce qu'il 
faut croire » ; mais il ne laissera pas enfermer les enfants, sous prétexte de ménager Ieur  foi, dans une éducation exclusive qui 
leur cachera la multiplicité des religions humaines, et la longue suite des transformations du dogme correspondant à celles de la 
civilisation. 

Il importe à la démocratie de ne pas ignorer le passé de l'esprit humain et je dis que l’histoire des religions est à mettre au 
nombre de ces enseignements scientifiques indispensables pour former des républicains.  

(Applaudissements) 
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